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Amphiaraos ä Eretrie

Par Andre Charbonnet, Lausanne

Les fouilles mendes par l'Ecole suisse d'archdologie en Grece ä Eretrie
(Eubee) dans le secteur de la Maison aux mosaiques ont mis au jour une inscription

dediee ä Ascldpios et ä Hygie par une association jusqu'ici inconnue,
l'association des Amphiastes. Voici le texte et la traduction de l'inscription tels qu'ils
ont dtd publids recemment par P. Ducrey1:

Tö KOIVÖV xcöv

Aucpictoxcöv
'Antpictv

4 'Apio"To8n,nou
'AoKX.r|7ticoi Kai 'YYieicu.

«L'association des Amphiastes (dedie cette statue d') Amphias fils d'Aris-
toddmos ä Ascldpios et ä Hygie.»

A propos des Amphiastes, P. Ducrey se demande quelles furent leurs
activites, religieuses ou civües: «Le fait que cette association ait consacre une
teile offrande aux dieux guerisseurs n'implique pas ndeessairement qu'elle ait
voue le prineipal de ses activites ä ces dieux, mais on pourrait y trouver une
indication sur la personnahtd d'Amphias: ce dernier s'etait peut-etre attache
aux Services d'Ascldpios et d'Hygie, soit comme officiant du culte, soit comme
medecin.»2

II nous semble que l'on peut pousser plus loin l'interpretation de cette
inscription. Qui sont donc les Amphiastes? Evidemment, comme Findique la
formation du mot lui-meme, une association autour ou en l'honneur
d'Amphias. La question est donc de savoir qui est Amphias: un mortel, un heros
ou un dieu? Cet Amphias, mentionne dans l'inscription avec son patronyme
(«fils d'Aristodemos»), est bien entendu un mortel, un citoyen d'Eretrie. Si l'on
regarde la repartition de ce nom dans le monde grec, on constate qu'il est parti-
cuhdrement bien representd dans une zone comprenant FAttique, FArgolide et

* Ces reflexions sont nees au cours du Seminaire d'epigraphie grecque de la Faculte des lettres
de Lausanne. Je remercie D. Knoepfler qui m'a obügeamment fait part de ses remarques.

1 P. Ducrey, Dedicace inedite d'une association ä £retrie, Etudes de Lettres (Publ. de la Fac. des
lettres de l'Univ. de Lausanne) 4 (1981) 73-78. Cf. J. et L. Robert, Bull. Epigr. 1982, 272.

2 Loc. eit. 76.
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les regions proches, avec un centre de gravite ä Eretrie3. Les noms composds ä

partir d' Äutpi- sont egalement nombreux ä Eretrie. Pourquoi une teile concentration,

qui n'est dvidemment pas depourvue de signification? En examinant la
liste des noms d'associations, on constate que les noms en -(i)(a)orai (cent
cinquante environ)4 se rapportent quasiment toujours ä des dieux ou ä des

heros. Par contre le suffixe -Eioc;/-eioi, rare dans les derives de noms de dieux,
s'emploie pour des associations en l'honneur de mortels qui se sont fait remarquer

(fondateurs, rdformateurs, presidents): koivöv tö Niicouäxeiov, oi $iÄo-
HT|TÖpElOl5.

II semble donc que si le mot Amphiaste derive bien du nom Amphias, il ne
s'agit probablement pas d'une association en l'honneur d'Amphias fils d'Aristo-
demos, mais d'une association en l'honneur d'un autre Amphias, heros ou
divinite, particulidrement honord dans la zone que nous avons ddlimitee plus
haut. Amphias fils d'Aristodemos porterait ainsi un nom theophore, tire de la
divinite ou du heros qui est au centre de l'association. On connait des exemples
de prdtres dont le nom contient un element rappelant la divinite qu'ils servent6,
ou portant meme le nom de la divinite7.

Quelle peut dtre cette divinite? Le nom A|xtpia<; s'inscrit dans la serie bien
connue des diminutifs en -ac, de noms composds: Nudac; pour Niköucixoc;,
Ap/ia«; pour Apxayöpac;. Parmi la liste des composds en Äutpi- que l'on
rencontre ä Eretrie (21 noms differents), aucun n'dvoque une divinitd connue8. Un
fragment d'Eschyle (412 Nauck2 632 Mette) nous apprend que le nom "Aji-
ipi<; est une forme d'Amphiaraos9. On connait par ailleurs un podte comique
athdnien du IVe sidcle, dont le nom est "Antpic; ou 'Autpiac;10. On peut donc sans
aucun doute considdrer Amphias comme un diminutif d'Amphiaraos11, ä cötd

d'Amphios et d'Amphion. On ne saurait exclure a priori qu'une association en

3 Le nom est atteste 8 fois ä Eretrie, 6 fois en Attique, 4 fois ä Epidaure et en Beotie, 3 fois en
Thessalie, 2 fois en Megaride, en Arcadie, dans les Cyclades et ä Lesbos, 1 fois en Etoüe, ä

Corcyre, ä Thasos et ä Astypalaea (v. indices des IG, du SEG, du Bull. Epigr.); atteste egalement

en CUicie: Amphias, phüosophe de Tarse (Plut. Quaest. conv. 2, 1, 12, 3).
4 V. F. Poland, Geschichte des griechischen Vereinswesens (Leipzig 1909) 57-62. Cf. E. Fraenkel,

Geschichte der griechischen Nomina agentis auf-xf\p, -icop, -xr\c, I (Strassburg 1910) 175-178.
5 Poland, op. eit. 73sq.
6 H. Usener, Götternamen (Bonn 1896) 52sqq.
7 Cf. Paus. 7,22, 8: Triteia, pretresse d'Athena (cf. Athena Tritogeneia, Tritonis).
8 II semble qu'il faule exclure le rapprochement entre les trois Amphidemos attestes ä Erdrie

(IG XII 9, 245) et le heros chalcidien Amphidamas, tombe dans la Plaine ldantine lors de la
guerre contre Eretrie.

9 "Aptpi?- toüto oü auYKOHT), äXXix pETaaxripuTicipöi;- äitö yäp roß Apipidpaoc; "Apipu;, ehe,

itap' Aio-xoXcp (Hdod., n. noScövII 205, 17 L.).
10 REI(1894) 1953-1954, s.v. Amphis(Kaibel).
11 Cf. Kaibel, loc. dt.; Usener, op. eit. 355. On a de meme Amcb, diminutif de Anpr|Tr|p (IG III 1,

900).
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l'honneur d'Amphiaraos ait pu exister. On en connait d'ailleurs une sous le nom
d' Autpiepa'ioTai, ä Rhamnonte12.

Si nous regardons la zone oü le culte d'Amphiaraos est atteste (Sparte,
Argos, Phlionte?, Athenes?, Rhamnonte, Oropos, Potniai, Knopia, Harma,
Byzance, Cos?)13, nous constatons qu'elle recoupe assez largement la zone d'exten-
sion du nom Amphias14. Notons egalement que des six attestations du nom
Amphias en Attique, trois proviennent d'Aphidna15, pas trds loin de Rhamnonte
et d'Oropos16. Nous relevons donc, dans une region qui s'dtend en gros entre
Lebadia, Chalcis et Rhamnonte, une forte concentration d'attestations du nom
Amphias (15 sur 38) et du culte d'Amphiaraos (5 sur 11)17. Cela n'est certainement

pas du au hasard. Nous reviendrons sur ce point un peu plus loin.
Peut-on conclure ä l'existence d'un culte d'Amphiaraos ä Eretrie? ou, sur la

base de la dedicace ä Ascldpios, d'un culte d'Ascldpios-Amphiaraos comme ä

Oropos, car on sait Fetroite relation entre ces deux divinites? Le culte d'Ascle-
pios est atteste sur le territoire d'Erdtrie18, comme dans la ville elle-meme19. Le
nom 'AaKÄT|jr.ux5n.<; est atteste deux fois ä Eretrie. Les fouüles de P. Thdmelis
dans le secteur E/5-6 de la ville, ä quelques dizaines de metres du lieu de trou-
vaille de l'inscription des Amphiastes, ont mis au jour une Statuette que le
fouüleur interprdte comme un Ascldpios20. On peut toutefois se demander s'il
s'agit bien de ce dieu. En effet, sur un relief d'Oropos21, Amphiaraos est reprd-
sente avec tous les traits d'Ascldpios, dont rien ne permet de le distinguer, n'etait
la dddicace 'Autpiapdcoi22.

II convient d'autre part de relever la conjoncture frappante que l'on
observe deux fois entre la mention du nom Amphias et le culte d'Ascldpios: ä

Astypalaea, colonie de Megäre, oü par ailleurs le nom Amphias est atteste deux
fois, ce nom apparait dans une inscription ddposde dans le temple d'Ascldpios, ä

12 IG II-IIF 1, 1322.

13 RE I (1894) 1887-1888, s.v. Amphiaraos (Bethe). L. R. Farnell, Greek Hero Cults andldeas of
Immortality (Oxford 1921) 406, n. 31. FarneU ne retient pas la mention de Knopia et confond
l'Harma beotien avec l'Harma attique; cf. Strab. 9, 2, 11, C 404 et P. W. Wallace, Strabo's

Description of Boiotia (Heidelberg 1979) 47-51. S. Sherwin-White, Ancient Cos (Göttingen
1978) ne mentionne pas Amphiaraos ä Cos comme le suggerait Farnell. A. Schachter, Cults of
Boiotia I (London 1981) ne retient pas la mention de l'Harma beotien.

14 V. supra n. 3.
15 Kirchner, Prosopographia attica nos. 752. 753. 754.

16 II convient cependant de noter l'absence du nom Amphias ä Rhamnonte (v. J. Pouilloux, La
forteresse de Rhamnonte, Paris 1954) et ä Oropos (v. B. Petrakos, Oropos, Athenes 1968).

17 V. carte fig. 2.

18 Cf. D. Knoepfler, Ant. Kunst 19 (1976) 58.

19 La dedicace des Amphiastes.
20 Cf. Praktika 1979, 25 et pl. 21.

21 V. LIMC1/2 (Zürich 1981) pl. 564, 63.

22 Cf. Dictionnaire de la civilisation grecque (Paris 1966) fig. p. 62, oü l'on peut lire, sous la plume
de P. Devambez, «rehef votif dedie ä Asclepios». Cf. statue d'Amphiaraos d'Oropos: Petrakos,

op. eit. pl. 34b.
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Foccasion d'une offrande faite entre autres par un Amphias23; ä Nesos, on le
retrouve dans les comptes du temple d'Ascldpios pour une somme de 8 sta-
teres24.

II faut noter qu'Ascldpios est apparu tard dans la reügion grecque, par
exemple seulement en 420 ä Athdnes, sous l'archontat d'Astyphüos. A Eretrie,
la mention de deux 'Ao-KAu,7tiä8uc; et d'un AaKAr|7tiö5copoc;25, l'attestation
d'Ascldpios sur deux inscriptions, peut-etre trois26, ä une epoque non anterieure
ä 300, montrent bien egalement Farrivde tardive de ce nouveau dieu, arrivde qui
peut s'expliquer par les relations d'Eretrie avec Athenes au IVe sidcle27.

Malgre la vogue du culte d'Ascldpios, les anciennes divinites gudrisseuses
n'ont pas perdu de leur attrait, tels Trophonios et Amphiaraos en Bdotie. Tous
deux exercent leurs activitds autour de sources28. L'Ascldpdion extra muros
d'Erdtrie pres d'Alivdri29 est dgalement en relation avec une source. On observe
souvent par ailleurs des relations entre Eretrie et la Beotie, sur le plan archdolo-
gique notamment30. Notons enfin que les attestations du nom Amphias, nom
qui, en Bdotie, remonte au Ve sidcle31, se multiplient au Ille sidcle; ä Erdtrie,
elles datent toutes de ce sidcle. A Oropos mdme, Amphiaraos devait encore
compter au IVe sidcle avec la concurrence d'un autre hdros-medecin, Aristoma-
chos, avant de s'imposer ddfinitivement dans la seconde moitie du Ille sidcle32.
De nombreux indices suggdrent une redecouverte des dieux locaux ä cette

epoque, paralldlement au ddveloppement du culte d'Ascldpios, redecouverte
qui culminera dans les nombreuses associations de l'dpoque hellenistique, teile
celle des Amphidraistai de Rhamnonte (fin du Ille/debut du Ile sidcle)33, des

Aristiastai de Vathy en Bdotie, autour d'Aristee (Ille/IIe siecle)34 ou des
Amphiastes d'Eretrie (premiere moitie du Ile sidcle).

Ainsi, malgrd la dddicace ä Ascldpios sur la base des Amphiastes d'Erdtrie,
nous proposons de voir derriere cette association une confrdrie honorant sous le
nom local d'Amphias le heros guerisseur Amphiaraos, assimild plus tard ä

Ascldpios35.

23 IG XII3, 167. 24 IG XII 2,646 C.
25 IG XII9, 239: He siecle av.J.-C; ibid. 262: ler sidcle av.J.-C; ibid. 555: Ille siecle av.J.-C.
26 Base des Amphiastes: milieu du Ile siecle av.J.-C; IG XII 9, 194; debut du Ille siecle

av.J.-C; Knoepfler, loc. eit. (supra n. 18).
27 P. Auberson et K. Schefold, Führer durch Eretria (Bern 1972) 31-35.
28 E. J. et L. Edelstein, Asclepios II (New York 1945) 149 et n. 14. 94.

29 Knoepfler, loc. eit. 58. Par ailleurs, on connait aujourd'hui ä Amarynthos, sur le territoire de
l'ancienne Eretrie, des sources thermales, qui portent le nom d'«Eretria» (Tourism in Greece

1979, Athenes 1979, 62 et photo p. 52).
30 Pdrakos, op. dt. (supra n. 16) 178, parle de relations anciennes entre Oropos, Erdtrie et la

Beotie.
31 IG VII 1888.
32 Pouüloux, op. eit. (supra n. 16) 97-98. 33 Cf. supra n. 12.

34 Cf. ZPE 23 (1976) 251-254; 25 (1977) 135-136.
35 Edelstein, op. eit. (supra n. 28) 94.


	Amphiaros à Erétrie

